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On lit, en principe, pour apprendre et/ou pour se divertir. Des deux buts qui présupposent 
une certaine compréhension du texte ÌÕ ÅÔ ÑÕÉ ÎÅ ÓÏÎÔȟ ÅÎ ÃÏÎÓïÑÕÅÎÃÅȟ ÊÁÍÁÉÓ ÁÔÔÅÉÎÔÓ ÌÏÒÓÑÕȭÏÎ 
s'empresse de venir à bout de ce dernier. Autrement dit :  
 

LECTURE RAPIDE + LECTURE INATTENTIVE = ENERGIE GASPILLEE 
 

Malheureusement, les meilleures intentions sont souvent insuffisantes, à elles seules, pour 
déchiffrer les secrets que renferment les textes philosophiques. Leur décodage nécessite, en plus 
de la détermination, un certain savoir-faire que chacun doit développer individuellement. 
Néanmoins, voici quelques balises pour vous accompagner dans votre lecture philosophique : 

 
Î 4ÏÕÔ ÄȭÁÂÏÒÄȟ ÉÌ ÅÓÔ ÅÓÓÅÎÔÉÅÌ ÄÅ ÓÉÔÕÅÒ ÌÅ ÔÅØÔÅ ÄÁÎÓ ÓÏÎ ÃÏÎÔÅØÔÅ ÈÉÓÔÏÒÉÑÕÅȢ 
 

× Toute production littéraire, et même scientifique, émerge d'un certain contexte 
historique : nous sommes tous, en partie, le produit de notre environnement. Il peut 
ÄÏÎÃ ÓȭÁÖïÒÅÒ ÆÏÒÔ ÕÔÉÌÅ ÄÅ ÆÁÉÒÅ ÕÎÅ ÂÒîÖÅ ÒÅÃÈÅÒÃÈÅ ÐÒïÁÌÁÂÌÅ ÁÕ ÓÕÊÅÔ ȡ  

 
a. $Å ÌÁ ÖÉÅ ÄÅ ÌȭÁÕÔÅÕÒ ÅÔ ÄÅÓ ÒÁÉÓÏÎÓ ÑÕÉ ÌȭÁÕÒÁÉÅÎÔ ÐÏÕÓÓï Û ÒïÄÉÇÅÒ ÌÅ ÔÅØÔÅ Ƞ 
 
b. $Å ÌȭÁÔÍÏÓÐÈîÒÅ ÉÎÔÅÌÌÅÃÔÕÅÌÌÅ ÑÕÉ ÒïÇÎÁÉÔ ÁÕ ÍÏÍÅÎÔ ÄÅ ÌÁ ÐÁÒÕÔÉÏÎ Äu 

texte ; 
 
c. De la réaction suscitée par le texte. 

 
Î Puis, lisez attentivement le texte assigné une première fois. 
 

× À l'occasion de cette première lecture, profitez-en pour :  
 

1)  Identifier la thèse centrale en vous demandant : « Quelle est la position 
prinÃÉÐÁÌÅ ÑÕÅ ÌȭÁÕÔÅÕÒ ÃÈÅÒÃÈÅ Û ïÔÁÂÌÉÒ ? ». 

 
 On peut souligner la présence de la thèse centrale en inscrivant T dans 
ÌÁ ÍÁÒÇÅȢ ,ÅÓ ÄïÔÁÉÌÓ ÄÅ ÌÁ ÎÏÔÁÔÉÏÎ ÉÍÐÏÒÔÅÎÔ ÐÅÕȟ Û ÃÏÎÄÉÔÉÏÎ ÑÕȭÏÎ 
ÓȭÙ ÒÅÔÒÏÕÖÅ ÁÉÓïÍÅÎÔȢ %Î ÒÅÖÁÎÃÈÅȟ ÉÌ ÅÓÔ ÆÏÒÔÅÍÅÎÔ ÃÏÎÓÅÉÌÌï ÄÅ noter 
ÌÅ ÔÅØÔÅ Û ÍÉÎÅȟ ÌÁ ÒÁÉÓÏÎ ïÔÁÎÔ ÑÕȭÕÎÅ ÌÅÃÔÕÒÅ ÕÌÔïÒÉÅÕÒÅ ÎÏÕÓ 
contraint souvent de modifier notre interprétation initiale.  

 
 Gardez à l'esprit que : 

 
a. Toute entreprise argumentative cherche à nous convaincre de la 
ÊÕÓÔÅÓÓÅ ÄȭÕÎÅ ÔÈîÓÅ ɉÃȭÅÓÔ-à-ÄÉÒÅ ÄȭÕÎ ïÎÏÎÃï ÑÕÉ ÅØÐÒÉÍÅ ÌÁ 
ÐÏÓÉÔÉÏÎ ÄÅ ÌȭÁÕÔÅÕÒɊ ; 

 
b. ,Á ÔÈîÓÅ ÄÅ ÌȭÁÕÔÅÕÒ ÁÐÐÁÒÁÿÔ ÇïÎïÒÁÌÅÍÅÎÔ ÄÅ ÍÁÎÉîÒÅ ÅØÐÌÉÃÉÔÅ 
ÄÁÎÓ ÌȭÉÎÔÒÏÄÕÃÔÉÏÎ ÄÕ ÔÅØÔÅȟ ÍÁÉÓ ÉÌ ÁÒÒÉÖÅ ÑÕȭÅÌÌÅ Ù ÄÅÍÅÕÒÅ 
sous-entendue. 

 
c. 5ÎÅ ÔÈîÓÅ ÄÏÉÔ ÐÏÓÓïÄÅÒ ÕÎÅ ÖÁÌÅÕÒ ÄÅ ÖïÒÉÔïȟ ÃȭÅÓÔ-à-diÒÅ ÑÕȭÅÌÌÅ 

doit pouvoir être ou bien vraie, ou bien fausse. 
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d. 5ÎÅ ÔÈîÓÅ ÐÅÕÔ ðÔÒÅ ÓÏÉÔ ÁÆÆÉÒÍÁÔÉÖÅ ɉÅÎ ÃÅ ÑÕȭÅÌÌÅ ÎÏÕÓ ÉÎÖÉÔÅ Û 
ÁÃÃÅÐÔÅÒ ÕÎÅ ÐÏÓÉÔÉÏÎɊ ÓÏÉÔ ÎïÇÁÔÉÖÅ ɉÅÎ ÃÅ ÑÕȭÅÌÌÅ ÎÏÕÓ ÉÎÖÉÔÅ Û 
rejeter une position). 

 
2) Identifier les autres conclusions ÉÍÐÏÒÔÁÎÔÅÓ ÑÕÉ ÆÏÎÔ ÌȭÏÂÊÅÔ ÄȭÕÎÅ 

justification dans le texte. 
 

 )Ì ÐÅÕÔ ÓȭÁÇÉÒ ÄÅ ÃÏÎÃÌÕÓÉÏÎÓ ÑÕÉ ÊÏÕÅÎÔ ÕÎ ÒĖÌÅ ÆÏÎÄÁÍÅÎÔÁÌ ÄÁÎÓ 
ÌȭÁÒÇÕÍÅÎÔÁÉÒÅ ÄÅ ÌȭÁÕÔÅÕÒȟ ÑÕÉ ÍïÒÉÔÅÎÔ ÕÎÅ ÁÔÔÅÎÔÉÏÎ ÐÁÒÔÉÃÕÌÉîÒÅȟ ÑÕÉ 
ont des répercussions considérables, qui sont étonnantes ou qui sont 
mystérieuses. 

 
 On peut souligner la présence de ces conclusions principales en 
ÉÎÓÃÒÉÖÁÎÔ ÕÎ # ÓÕÉÖÉ ÄȭÕÎ ÃÈÉÆÆÒÅ ÅÎ ÉÎÄÉÃÅ ÄÁÎÓ ÌÁ ÍÁÒÇÅ ɉ#1, C2, C3, ...).  

 
3) )ÄÅÎÔÉÆÉÅÒ ÌÅÓ ïÌïÍÅÎÔÓ ÄÅ ÐÒÅÕÖÅ ÐÒÉÎÃÉÐÁÕØ ɉÃȭÅÓÔ-à-dire les raisons) venant 
Û ÌȭÁÐÐÕÉÅ ÄÅÓ ÃÏÎÃÌÕÓÉÏÎÓ ÒÅÃÕÅÉÌÌÉÅÓ ÅÎ ÔÅÎÁÎÔ ÃÏÍÐÔÅ ÄÅÓ ÉÎÔÒÏÄÕÃÔÅÕÒÓ 
ÄȭÉÎÆïÒÅÎÃÅÓ ÅÔ ÅÎ ÖÏÕÓ ÄÅÍÁÎÄÁÎÔ : « Pourquoi devrais-je adhérer à cette 
ÃÏÎÃÌÕÓÉÏÎ ÓÅÌÏÎ ÌȭÁÕÔÅÕÒ ? ». 

 
 4ÏÕÔ ÔÅØÔÅ ÐÈÉÌÏÓÏÐÈÉÑÕÅ ÓͻÅÆÆÏÒÃÅ ÎÏÎ ÓÅÕÌÅÍÅÎÔ ÄȭïÎÏÎÃÅÒ 

clairement uÎÅ ÔÈîÓÅȟ ÍÁÉÓ ÂÉÅÎ Äȭargumenter en faveur de celle-ci. 
 

 On peut souligner la présence de ces éléments de preuve en inscrivant 
un P suivi du chiffre de la conclusion à laquelle ils se rapportent en 
indice dans la marge (P1, P2, P3, ...).  

 
 Si vous ne pÁÒÖÅÎÅÚ ÐÁÓȟ ÄȭÅÍÂÌïÅȟ Û ÓÉÔÕÅÒ ÃÅÓ ïÌïÍÅÎÔÓ ÄÅ ÐÒÅÕÖÅ 

dans le texte, demandez-ÖÏÕÓ ÑÕÅÌÓ ÒÁÉÓÏÎÓ ÐÅÒÍÅÔÔÒÁÉÅÎÔ ÄȭïÔÁÂÌÉÒ ÌÁ 
thèse soutenue, puis vérifiez si des propos similaires figurent dans le 
texte. 

 
4) Identifier les passages les plus obscurs et les plus cruciaux du texte. 
 

 Il arrive qu'un auteur aborde superficiellement un point sur lequel 
repose l'ensemble de son argumentation. 

 
Î Après avoir terminé votre lecture initiale, relisez le texte à la lumière des 

éléments repérés lors de la première lecture. 
 

× À l'occasion de cette relecture :  
 

1) Assurez-vous de la justesse des étapes effectuées lors de la première lecture 
ÅÔ ÁÐÐÏÒÔÅÚ ÌÅÓ ÍÏÄÉÆÉÃÁÔÉÏÎÓ ÑÕÉ ÓȭÉÍÐÏÓÅÎÔ ; 

 
2) Analysez la structure des argumentations qui méritent une attention 

particulière étant donné leur complexité, leur étrangeté, leur importance ou 
leur pertinence en rapport à une opération ultérieure (voir notre article 
« Analyser, schématiser et évaluer une argumentation »).  

 
3) 2ÅÐÒïÓÅÎÔÅÚ ÌÅÓ ÁÒÇÕÍÅÎÔÁÔÉÏÎÓ ÁÎÁÌÙÓïÅÓ Û ÌͻÁÉÄÅ ÄȭÕÎ ÓÃÈïÍÁȢ 
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Î Une fois que vous maîtrisez le texte et que vous êtes relativement confiant de 

votre analyse : 
 

1)  Évaluez les argumentations schématisées. 
 

 La force d'une argumentation varie en fonction de la crédibilité de chacune de 
ses prémisses, ainsi que de la nature du lien d'inférence qui relie ces dernières à 
la conclusion ; 

 
 Il existe trois façons de réfuter une argumentation, à savoir :  

 
a. %Î ÄïÍÏÎÔÒÁÎÔ ÌÁ ÆÁÕÓÓÅÔï ÏÕ ÌȭÉÎÖÒÁÉÓÅÍÂÌÁÎÃÅ ÄͻÕÎÅ ÏÕ ÐÌÕÓÉÅÕÒÓ ÄÅ ÓÅÓ 

prémisses (critère de crédibilité) ; 
 
b. En fournissant un contre-exemple ÑÕÉ ÃÏÎÔÒÅÄÉÔ ÌȭÕÎÅ ÄÅ ÓÅÓ ÃÏÎÓïÑÕÅÎÃÅÓ 

; 
 

c. En établissant son invalidité logique : 
 

i. En démontrant que le lien logique entre sa conclusion et ses 
prémisses est inexistant ou trop faible (critère de suffisance) ; 

 
ii. En démontraÎÔ ÑÕÅ ÌȭÅÎÓÅÍÂÌÅ ÄÅÓ ÊÕÇÅÍÅÎÔÓ ɉÏÕ ÄÅÓ ÁÓÓÅÒÔÉÏÎÓɊ 
ÑÕÉ ÃÏÍÐÏÓÅÎÔ ÌȭÁÒÇÕÍÅÎÔÁÔÉÏÎ ÅÓÔ ÉÎÃÏÈïÒÅÎÔ ɉÃÒÉÔîÒÅ ÄÅ 
cohérence). 

 
 Un ensemble de jugements est cohérent si, et seulement si, il 

est possible pour la totalité des membres de cet ensemble 
ÄȭðÔÒÅ ÖÒÁÉÓ en même temps. Un ensemble de jugements est 
ÉÎÃÏÈïÒÅÎÔ ÓÉȟ ÅÔ ÓÅÕÌÅÍÅÎÔ ÓÉȟ ÉÌ ÎȭÅÓÔ ÐÁÓ ÃÏÈïÒÅÎÔȢ 

 
2) OÔÁÂÌÉÓÓÅÚ ÄÅÓ ÌÉÅÎÓ ÅÎÔÒÅ ÃÅ ÔÅØÔÅ ÅÔ ÄȭÁÕÔÒÅÓ ÔÅØÔÅÓ ÐÈÉÌÏÓÏÐÈÉÑÕÅÓ ÁÖÅÃ ÌÅÓÑÕÅÌÓ ÖÏÕÓ 

vous êtes déjà familiarisés.  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

Toute reproduction dôun extrait quelconque de ce texte par quelque proc®d® que ce soit est interdite sans autorisation ®crite de lôauteur. 


